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CHANGEMENT de DOMICH* 
A partir du 2 Mar$prochîliOi fe HAg 
CortfectSotis powr Dames, Il fi IJT 

s e>Ua M eeenartasseat pu 

NOMS N « tlpliq^âme» 4e noire miens: rt 
• • M epertaiee. 4 aolre p l u grand thurlsee-
anast, que no* deux «mtgjiranta ignoril-int com
plètement que la Belgique fût divisés en pro-

i n S n o i de Connaîtra la tœattté qui avait 
•retrait d u hommes u u i i verses du» It rou-
«îais.an» de l« g*#rrtphle, nom les priâmes de 
feol» énoncer le nom de leur village, 
i Votel ta réponse typique que nom rfçflmei, 
•Ile vsit ta peine <f Jtre enregistrés : « Noue 
aj'rn savons rien ; le curé ne nous l'i pie appni 
«a csteebtsme. . v Yr 

• (On n u i affirme qu'il s'agit de deux anciens 
élevée de I eiole catholique de Mouscron). 

i Courtrai, 
naient d'une eoaamune assez impârUsie de 
Flandre occidentale, voisine d " 
valent pas la moindre notion d< 
P*Ti qor'lta tftaieat aesuter, ni 
travailler et d'y vivre. 

lie partaient pour faire rem a. . . . 
dei, pai beaneooi» plue instruite ni 

Ces faite t - - îettent ils pas un tristt Joar am 
1rs résultats de l'enseignement clérical de aoi 
Flandres et ne font lia pas prévoir Is sort misé 
rublerftirrve a e s malheureux danileor nou
velle patrie où ta lutte pour l'exutencB est certes 
eeaaf tpre qu'ici et f 
•aqi-ei et une eomm 
complètement défaut 

:«t> sdasr 
d'initiative qui l< • font 

lourd im'i dimanche o mare, dans 
Casino, par le Cercle des XV. 

Première partie. — 1 • Rots 

ton; X An 
cemédie en 

• ftOle',3 La Qiffle, comédie e 

4- Chansouoettes c 

Bal. - Entré*: t frase 50. — Le\er du rideau 

La gendarmerie t 
ces individus se trou-

de chef de Untaliva de viol. 

Dennêésertenrs. — L'an de ces rJeraiers. ta 
nomme Henri Welkiers, origioatrs d'Anvers, 
•>it rôbel A ouvertement contre les gendarme» 
•t a dû être ligette ponr «tre traneter,. 

— tn«oei ponr finir, un individu du nom de 
Henri Boite, eta Mouicr*», qui se trouvait sous 
le coup d'un* condamnation proconeée ea Bel
gique. 

L accident d* Gronendael 

Le ministre de* obemios de 1er vient 
encore de recaToir Us naalgnatloni sui 
Tantes : Mil» Louise Deewuw, gouver
nante de M. Despâture qui a été tue, griè 
vement bleue*, aux jambes et contusion 
née, réclame 100.000 fr. de dommages 
Intérêts; M. Joacèûn, boulanger. 

TBIBTTITATTX 
TBIIUMI CORRECTIMNEL OELILLE 

JmHttKt Êhd i mon mt 

RIXE GRAVE A FIVES 
Le fi décembre dernier, les frère» Vander 

mersch revenaient de l'Alcaxar, quand tout 1 
•oop ils furent assaillis par pluaieuis indlvlduf 
notamment ta sieur A. m and Depraeter, demea 

de M I M , frappeur,Henri Lemaire.ïOa 
teor. BjOeia Demey, 26 a ' 
••iBD«t. Journalier, BV 

ir, JeanQobean, 19 a s, rattacheur et Charles 
«liés attendre 
n montreur de 

SMséSMUiai, i'oVt fait sartlr «t ftiiaéi 
ment avec des pota de fleura. Qusnl a F 
Vandermer'Ch, il a donne des coups dei à la mère d'Amand D.praetei 

La tribUB»! condamne Louis Lemeine, Alexan 
«ire Flament, Edmond Hoez, Jean Gobeau i 

1 mois de prison. Henri Vanéaraaersoh, t jour* 
Quant au père Vaodcrmermirsek, il est con
damné nfur rébellion I 50 fr. d'amende. 

Vol s4*aeaftreo 
Edmond Dnmeries, U M I et Alexandre Ton

neau, U ans, tous deux demeurant à Lille, ont 
soustrait des huîtres a IsHelage dl M. BilLant. 

) Ifdaaéna. Le tribunal acquitte Dumanas ' 
condamne Tonneau a huit Jours de correction 

predwt par O H eaSss vraimaet exception 
nette, a détruit tonU une maison I Assea (Pays-

précaution d'éloigaar une petite Inmlère se troo-
••t snr la table. 
Par malheur, l'anse du vases pétrole M rom

pit, et le liquide répandu sur la table prit im
médiatement feu. 

Un chat quittait couché aoui ta table, reçut 
ir le corps la matière eaQammée et s'enfnit a 

travers la maison. De cette façon, le feu sa dé-
ara en plusieurs endroits et se communiqua 
ipidement partout, axVne aux et» blea. Deux 
Mhas ont péri dans les flammes. 
Heureusement, aucun accident de personnes 

A l a p o r t e ! 
Quoi de plus tyrannique qu'une toux 

persistante vous accompagnant au bal, 
au théâtre, dans les soirées, partent où le 
public, à chaque quinte, a si bonne envie 
de vous crier : A fa porte 11 ! 

N'allez Jamais dans le monde, croyez 
mol, sans PASTILLES ALEXANDRE. 

i Ir. 10 l'étui. — Toutes pharmacie*. 
Dépôt S Lille : Pharmacie du Doeteor Osil, 
le Eaquermoise, 60; Fsnjrau ; Donte et Cie. 

Coasne; Pharmacie centrale OobeH et Cie. — 
Deroubaix, me Puébla. - A Toureefog t MM. 
Bruneau, VanneufvUle. — A Vetenefounss :M. 
Sabin-Boulet. — A Fretnea, H. Berrlec, phar-

scion. —A Maubeu«e:M. Hoart, phamaoien. 
A BoulOKnesur Mer : Dotertre, pbai 

— 19, me de ta 
i*a ; M. Caillex. 

pbarmaoïe 

Spectacles et Concerts 
Hippodrome. —Très Jolie salle jeudi pour 
i Roi d'Y S. qu'on donnait au bénéfice de M. 
Dum, premier baryton. 
Le|tiénéfici«ire qui jouit toujours de l'estimt 

n rublic » été rappelé i diTértntes reprises et 
est vu l'objet d'une ovation entheesianie tors 
ue M- Cambon lui a remis ta bijou et la QOB' 
inné que lui offraient lea abonnés et lea nabi-
lés. 
Le Rei d'Ya, comme l'a hian dénommé SOS 

atnur M Laio, aai 

partition du compositeur lillois, -

- i 

des opéras «u« nous 
'a partition du t _. 
qui doit tont son swaès k soa orl#> 
~ e trouve aueon rapprockemevit aver 

goureox et païaionnee de lieyer 
lea chants 
béer, les 

> Ooaned, les délicatesses p< 
• C'est aa contraire de la éèXli 

ehestrée où des sonorités Instrumentales fort 
bixarrea se henrteot à des phrases brèves et s: 
énergiques. 

•aiqne de M. Lato est toute personnelle 

mts é M. Cambon ponr la façon magistrale 

Los ebours seule ont souvent détonné, i _ 
npte de la tâche difficile qui 
tache peu ordinaire et qui ex-
fréquentes défaillances 

_ jrmmet a chaste at'joué Mar
ri talent admirable de cantatrice et 

. boaUylio quoique 
an ténor d'opéra-coï 

• d'opéra. L'effet produit 
Ions préféré lent 
e cluntft d'one taçon 
n, n'enrtve rien 

i M. M, mil, qui e'eit réellement 

i t6oor d'opén 
_r„»a. L'effet proJ 

l aurions préféré l'enten 
lomanoi qui le clisnte d'one façor 

parfaite. Ceci, bien enUndu, n'enlève rien au: 
qualités (" 

M. Sou 
beaucoup de 

_ doute, mais & 
?ûr fort bien compris. NoaaavtSJ' * 
haut l'aceuil chaleureux 
fait à cet artiste.aecueil 

intérf 

suSASsatadé] 

hanté le Roi 
; acquitté c 

mieux dn rôle de hozenn, fort losrd f 

L.'orchestre s'eat e 

vient de monter 
Meyerbeer que la direction 

Théitra de Ronbaix. 

Le tribnnal a également eeqoitté le Luttear 
dit le Rempart du Nord, que des personne 
malveillante» avaient accusé d'ua vol(de poules 

FAITS DITBB8 
Va esMi •••ssaa •àilejsia nt la fa * 

Lundi dernier, an violent incendie, qui s'est 

Les quatre première» représentations o 
tiré énormément de monde et la direction 
aeme vu obligée de refuser des place». 

Il faut oonvenir que cet empreesemen 
facile ft comprendre vis-a-vis du spectacle qne 

r a Mme Descliampa. 
hthohn ou te LHabtt ai 
Habtt et des Amours du 

sans peine qne le 

B de n»tre théétre 

que tout le monde peut 
enfants pour qui les féeries sont platOt 

. javFasBerone pas de - mevier l'InMajas) 
de la niéee, sala nous ménersit trop loin et nous 
sons iffarertaaa danb le fourmitastsaaf " 
tuavabarlessassi 

_ lene en SJB i 
4s Reabaix tsaje 

TiaaU pour Is façon dont Ira enlèvent levrr 

Les ballets ont «té fort applaudis et lea pas 
_s MBWS Biaaehe et Armande Cotelle ont été 
couverts de hravqa. . 

Les foniuasss tmchanttm, qui forment vu dea 
ototude-ta pièce, ont émerveillé I M I las eaeata* 
teors qui toatt enchantée de leurs soirées. 

En terminant, félicitons Mms Descbarape da 
soinminntieax qu'elle a apporté S cette féerie 
richement montes comme décors et costumas. 

C. D. 

Programme* d« TitéÉaiM Omwtf 

he.'lmatsjtf -r -.; r -t."' 
LE F « T Ï T FAUST 

uadi 4, mardi 1 
i » 7 h . t | t . 

talions de l'immense 
succès 

LES P I L U L s U D 0 DIABLE 
Grande Péen.- eu 5 aa>es«t 2» Ubieaux, pS 

MM. Lalone, Beqrg.çois et Lauréat. 
' r i t CaeraU -

Fontaines lumia 

- lse, La s dea apsthieeires. — 
_ i barbier. l&e, La tétc coupea. 

16e, L'explosion do ehemw de %r. — 1TB, La 
>if ardente. — 18e, Le raes^modage da 
jinos.- 19a, Le pelaia de lafAeioj 
'.rontaiDss lumiseaeas. *- !»s,._ 

- CSe, M degrés as 
SSSjâaAl 

nage ntée. - «6s, Lan 
;de la folle. — 28e, i 

Hisrictie Cjlelle, p. 
i balIeL réglé par Mller 

LRS Ecrevlsses boidelatses, ballet régffe 

laatWasssaa, H 
- Aa i l e, L'U0««4W 
mlques par 11 patits 

.ines etctiantéflp. eau natu-
les statues vivantes. 
agrès du Congo, dansé par 

eïtranMan,' cette aieoe. 
prtses t 

nstratlon le spectacle aéra terminé 
lard à U h. Il2. 

Petite Correspoodaaoe 

de guéri 

foyers par anticipation. 
sags dans la reserve peuvent s 

VNSMI poLBrroas. «» La pstroa veatiemlii 
l'Ouvrier t s4cor* 
reetprooité extst 
peut, d'ailleurs, être portés devant le Cons< 

in dfc iJn^êffë 

AU PETIT 
ACTUELLEMENT 52, GRANDE «UE 

Sna transféré 12, rue de |ai ftan 
•ST 

Jean Lematre, & ans, tisasrsnd et Uat*" 
Csmbier, 31 ans, ttsecrsnde. - Paul Maniav. U 

rv o n m «•( F«r oubli n'.|jrtjent M. 

;OLEiN.NELdum»i» « i l lira «eiébrs n rtgllH 
8t hUKmt U U i i i l i a n lut , t tr.ut heare, 
et Demi,, p«ur U H « l l ie tUtt de M«nil.ur 

« l i * w J w » b • E L O B S E 
>*•»! 4 , p u i s 1U, i, BOLSStMART 

dtairU 1 R 0 . U I 1 . 1» 1èr Hwier 1889. dtn. >• 
MlijlHUW iMlgèM « I l m l pnlm « • n « -
<eyj»jttf>«» •**»»• ' 

• ) i j .< «TAI-CIVU. UE «DUBAÏI 

Naitflinco. d . Isr m u , 

Éiai i i ["iiii| 
roe an *onteaoy, coar m\ •1, 2. - Albi 

isfl d'Haï 
Chênes, X. ~ Félix 

HâMlDtrycj 
_ „ — Aagôlè Vai 

eréme, i-38 - Albert Lanitte, rtaWa Ui 
89- — Joseph Baltir, rae d'Alger. — Léeme Du-
thï, rue de m a " let, 110. 

Décès du 

L'Smpire dT'irfOrTeTWÎiWl ^ ^ l ï » * ^ J J J j 

dique, XI 
ans, et Suzanne Uaseueur. c^wHd^iiloaaa.-^ 
FernanJ Mireaeaux, zi ans, sJUar, al Mafia U-
mahieu, W ans, famine de chambre. — Gustave 
Hermans, M ans, domestique, et Marie Coop 

n, n t , eniainièrs. 

yAT-CIVIL DE TOORCOIWQ 

-jii « m i M*fte«WliaQa£ I A ft 1 
Hiramèrite DMattre, au felane-i3esji. - , Usre 

de (taria.- UwTfleïiBTdW, 

EMPIRE jm m s n 
40 OOO OUiffatkNae tW «Q 

DE LA PROVINCE DB • 
Revenu DM d'impôt : 35 fr. 
Rem bon r semant eu 37 a* s par^ 

x__ fr. (arec unowpopr'i 
deôfr. » aa 1er juin tWBrt, •% M 
30 fr. ea souscrivant, MO (r. A tel 
lilion, la» Ir. daJâiu 20 ajrU; \ 
(la Liras a juia, 477 Ir. 75 en aa Ml 

<çeus>on spécial de 6 fr. 25 an 14 

La budget de la Fretin* 1 " 
ejeadent. LeBi|pruni aatfaiti 
llder la daU " 
de la dette 1 

Onaouaarit :l*dVAR8, * l«1 
frarts et d*e f*srya * M , 3, m 1 

Jan-BspUste^Deiroase, 

1 d'Alger. - j.-sV Tennesu, de 

'jarte du 1 
Joseph 'VMdenbèfKne, 1 

«arie Desmettre, 2S ans, Ussen 

yaqu 
snfaDls agéa de IX 
pins, au 1er octobre de l'a 

L. E - - Oui, du 1er eu 3: 
M. EMILE DE B. — Voue 1 

* seule MÊrie oompreoMt I 

peavezétrensturs-

pouvex compter sur la même faveur. 
0. A. 1 Hem. — Le p^re est dans son 

Rien à faire jusqu'à 25 ans. 
M. A LKCAT. — Voua faite* partie de la 

ificierB et caporanx-
H- L P. S ftoubaix. 

poar les non gradés. Deux jours ptu 
Du 2? avril au It 1 

gradés. 
C D. A J. — Adresses- „_ 

1 4 Avesoes qui 
t ta IvBeatte parti 

des fini 
tara sur tous les pointa. 
P. B. SSaulUin. - « o n ; U aarait fallu 
lus eussies 21 ans accompli, le SI mars 18 

teghem,«5,teinturtor et Sophie Cstfeai, « a n s 
Iwbiaeuae. - LftopoU Mrs, Kans, teeatantier. 
et Nalatie VeracUuère.xt ans, aapa profession. 
- Emile Villette, 2é Moi, savonStar «1 Horioe 
Heniieblsq, IR ans, repasseuse. - laerène Pel, 
Ct ans, appreUar«tZnéDeameltae, H ans, dé-
videuse. — OIMUVS Jerion, U ass, employé et 
Alice ToalemoBOta, M ans, piqarièn. 

Edouard Michel. 25 ans, trieur, rue Ssinl-An-
to.ne, stasanaCarvUls,» an*", repassedse. — 
Léon Baitaillie, Si a m , tailleur, et DleadonnSe 
DeNgay, Sfsaa, eaLsloéu. - Edsé Verseke, » 
ans, dessinateur, a l Aletse Agsehe, 10 aos.mé-
nagère, — Alphonse Deeirpentrte, Î7> ans, «m-
pleyé, et Céline Chantrains, M ans. s«as pro-
fsssio*. - LAaartr» Delaape, *7 ans, méeasKrtes, 
et Jeanne iJahielt, JEi aa»,tnsersndc. -Ali'hoasc 
Ueays, »«na. li.tfui-, et Maria Lev«u«*», 25 u s , 
servante. - Charless Calleas^e, « a*,, tivse-

nd, «4 Cfrrueuco Vanbulle, SI an-, bobineuse. 
entpjay* et Maria — Eugène Dujardia, XS 1 

nstiUtrice. - Henri' Verieyen, 

Henri Dsteveroier, U 1 
Detevtgne, t\ an?, coutanftr^. — Pierre Hae, 
asa, Jiaear, tt Asagalisl sVry, r> sat, taiHSuw. 

da 23 février tu g mars 
rUrassnsasi — Jean Parmentter, rae Heyslt 

Marthe Deladericre, rue Royale. - MlssT>«< 
r aieunicr. — Jules Parsy, n » de» Rem 
JeanVaraour, rueftt-iaeqnaa. 

Déoés. - NtareeihnPottajr.ttasTSpr tvafits. 
- K.!aa Bonaier, jS ans, rae Aeyaie. 1- Lé< ~ 
Vapr dtoAlsawaeèt,9ans, 1 ne da nssapart. 

Marîsge. — Entre : J.-B. Lebee, srï ans, s-en 
aarmebLaaney et Léonie Cospes, 30 ans, blan 
chinasse à Psris. 

Bfrtrtlsis tife mit* 
K I S t . U i V 

à » lfo«ri, '< liltt M paMHI I 

BQlt7«reD«y I le ,iiièmt) p. 
1.318 ft. » 

Eieifpfllle tNardlp. IJift « t , * W . ' T 
«WOTtiln (ei-co.p. «• U). n' ( 4 M 14. 

un Ir. M 

iiastti»r-ffl',-ar'iiyt 
•TAT CIVIL twfcdljiCRON 

Da 24 février aa 3 mars 
j». — Léoattae Panaier, Cee*t.— 

Madeleine Desaeta, rae «leda Etatisa-. —Cyrille 
Casteeie, easét, — Kapoleonaerlippeos, ssoatk 
Lenx. - Harts Vanboa, Phénix.-Marie Wairat, 
rse de Tearoetag. - Coletsi Dfcvos, c Castar 
m*n. — Georges 8tookq»an. Orand'Pesoe. — 
Adolphe Lamas, roe de MeBia. 

Décès. - Jesn-Leu.a «arretie. li an», rue da 
ametlére. - Anne Levosgtei 79 ans, rué des 
stOullns. - CéHue Caultar, 14 ans. Christ. -
Elisa Uesel yock. 7 an?, CRWmi^iretsé - Ré ènc 
Toulon, i mois, Pitrooage. — Henri K'Orm, 
11 ans, Station - Mélange, mert-na. Tête dXJ: me. 
— Alexis Dopret. U ans, rue de Menin. - Maria 
Dabock, 18 mois, Petit-Ceartrst 

Mariagti. — Adolphe camstfmanL journalier, 
21 aua et Eugénie Dcwintsr, tl an»; «i^neuse. 
- Emile Van E^ghem, 23 ans, curdpnmer et 
k n » f ines, » ans. meirsgfra.V ^rptioisc 
Steiafldre, 'A ans, rsttaeheur et Marte-touise 
Maerteaa, soans, soignease —Acm< 01i*qu^re. 
38 ans. cultivateur et Maria David, *1 ana, culli-

Act. Meorctiin ( ex-e. «44, 

BOURSE'DE BRUXRltléf 
da t mars 

EcuiLLifToi* pi i'-swtir de Ktubait-Towcmnf 33 

L'Honneur de Diane 
PREMIERE PARTIE 

— Ah ! Je ne longe p u à leur reprocher 
leur ÏSiuccêà t... et quelque ImpOfUnte 
que (Ot 1* perle, se qui m'anllie» le plu, 
l u i oel événement, e'Mt qu'il s'iglesalt 
de bijoux que 11 marqut.e mit porietet 
qui allaient tomber en dea milna banale, 
ou Hxllïne,. 

- M députa . inaiata Cabâwou. rien 
n'eat «enn roue mettre aur la plate dea 
Toleoret . . , - . ' 

-Bleu, répondit leaaarquli. D'ailleurs, 
«tpula cette époque. Mme la marquiaede 
Beaurepalre est morte, et ce u'aat paa lea 
dlamanta qne Je pou vaia regretter déaor-
maie. 

— Ohl n Importe I At Cabtaaou. Moi, 
vojea»Toue, Je aula obatln*, et a votre 
•laoa... 

— ûveueeiez-TOue fait ? 
— l e ! donc... J'euraia reoui d«l et 

terra. Je n'anrala paa eu de cesee qne Je 
•'eueee cTeeorjrrert te ppedin, et... 

— Et plua heureux que la police, Inter 
rempli le enmte de Oranaal aur nn ton 
Ironlqie, Tou> l'eutaler livré il la Jeatlee T 

Cabajaaor ae tourna vlvemiat aur celui 
ejni venait de parler. 

— Je n'ai paa au préeleement cette prê 
untlon, monalenr le oomta, répliqua t il 

tout de même j'ai tenté la chose... - on 
lait ce qu'on peul, n'eal-ce pas T — et sans 
recourir aux procédés de l'honorable ins
titution dont vous parlez, avec mes seules 
ressources. J'ai obtenu déjà un assez joli 
résultat. 

Quel Intérêt aviez vous donc!... in 
terrojea M. de Beaurepalre qui décide 
ment ae aentalt pria de sympathie pour 
Cabaaaou. 

Ah I voilà I dit ce dernier; Je n'ai au
cune raison de cacher que Ri J'ai agi 
comme je l'ai lait, c'eat quej'avaie dans 
cette affaire un intérêt peisonnel. 

— Lequel r 
Une contraction nerveuse rapprocha lea 

sourcils du colosse. 
Ça, c'ast une vieille histoire, répoo 

dit 11 d'un ton plus sombre. II J a eu, au-
tretoia, loin d'ici, une pauvre enfant qui 
a été victime Ju plus odieux dea atten
tats...; et, pour dea raisons qu'il serait 
trop long de voua raconter, après bien 
des recherches acharnées, par suite de 
coïncidences que le hasard ne peul paa 
seul avoir amenées, et ou il 'sut bien voir 
le doigt de la Providence, Je auia arrivé à 
la conviction qu'il existe une étroite et 
signlncative relation entre le vol dea dia
mant, de la marquise elle lâche attentat 
dont Marieitou eat merle ! Moi, lea dla 
mante cela m'était bien indifférent... J< 
ne m'occupais que de rechercher le cri 
mlnel t qui Je devais le déshonneur de 
ms flsneée, peur lui faire payer en nne 
fola toua Isa tourments qu'il m'avait fait 
endurer. Je suis rlone, |e Jetai l'or i pro-
raaion. ee demandant qu'un nom en 
échango : et bien dea anneea s'éconlèrent 
sans que rien vint mire la lumière dana 

lea tênèbrea A travers lesqusls je mar
chais. Mais un Jour... 

Un jour T... dit le marquis. 
Le hou Uieu eut pitié de moi, et il 

m'envoya, presque pour rien, l'indice que 
je cherchais depuis si longtemps. 

— El cet indice ? 
— C'était les diamants, 
— Voua lea avez donc retrouvés f 
— Pardleu I Est ee que Je serais ici sans 

celai Oui, monaieur le marquis, je les si 
retrouvée, et c'eat peur «a laite 1* tswlate-
tion entre vos malne que J'ai pria la li
berté de venir voua déranger ae aolr. 

En parlant ainsi, Cabaaaou tira «le des 
sous son paletot une cassette qui était un 
véritable ehci-d'ceovre d'orfèvrerie, et la 
présenta & M. de Beaurepalre. 

Ce dernier a'en empara vivement, l'on 
vrit d'un* main agitée el livreuse, ei 11 
eut à peine jeté lea yeux sur son contenu 
qu'il poussa un cri. 

— Oui, c'ait bien ce),, dit 11, ils sont la 
tous, paa un ne manque I... Les diamants 
de la marquiael... PauvreCaarloUe I Ah I 
al elle lea a tant regrettée quand lia lui 
ont été dérobée, cet» qu'elle se taisait 
alors une fête d'orner ce ces riches pa
rures sa fille Diane, le Jour dt aon ma
riage. Hélas! it faut donc que toutes uni 
joies scient faites de trltwaw. 

Et ayant alnH parlé, 11 resta abaorhé , 
courbaat la Ut* loua le poids de ci o«le 
souvenirs. 

Cabeaeou reepecta un morueil sua *-
lence. Mail il était d'une nature trerp im
patiente pour dKoeurar longtemps muet. 

H ai rapprocha donc de M. de Mura-
pain et désignant lea bijoux que celui-ci 
contemplait. 

— Alnai, dit il. ce août bien la, n'est-ce 
pas, les diamants qui vous ont été dé 
robes? 

— Oh! il n'y » pas d'erreur passible i 
Rren n'y u éiî- changé, c'es» presque un 
miraole ! Et ces bijoux me reviennent 
même dan» cette eassette,. qui est une 
merveille et dont mon fiera, M. de Grau 
gel. avail fait doi» à la marquise. Sur oc 
point, il ire peut y avoir doute, puisque 
nous trouvons gravées aur le couvercle 
iiiréastfaiei et l e , armes de mon frère. 
Voves vous î 

-Oui . . . , oui . . . , je vois I répondltca 
baaaou. 

Mala ce n'était pis la eassette qu'il re-
daitr... Car, depuis quelques secondes, 
toute sou attention s'était portée air le 
comte de Orangel. 

L'attitude de ce dernier était étrange : 
il se passait en lui quelque chose de si 
anormal que le marqule liait pir en être 
frappé. 

11 lui prit vivement la main. 
. — Qu'avez-vona donc ? mon cher Ar 

njand. demanda t il avec anxiété. Je vais) 
trouve plus pAte que de coutume. Seriez-
v»Bs soutirant T 

— Non , non , répondit faiblement le 
vieillard , ce n'eaH rien. Je me rux. Cl août ces souvent] 

diamants... Que sais je ? 
— cels s'explique et je regrette vrai

ment de ne paa avo(r éloigné de roua en 
douloureuses émoaloos. 

Le marquis se uursr. vers Cabaaaou. 
— Mon frire «dirait la marquise, dit-il 

d'une voix troublée, el, lors tu vol, Il s est 
multiplié pour activer les recherches et 
provoquer las I orientations Ici plus ml 

dément le 
issaiMli 
lavuldt 

nuiieuaea ; il a été dans toute celle affaire 
notre plus précieux auxiliaire, et Je me 
rappelle même qu'une fois, il pauses le 
zèle plua loin encore, et nous donna un 
témoignage de son infatigable dévoue
ment. Vouisz-vous que je vous aile ce 
qu'il fit. monsieur cabassou ? 

- Je l'apprendrai avec plaisir, répondu 
dernier. 
- Mon frère, voulut dire It octale. 
- Eh, noo, laissez, mon ami, car je ne 

pals que me eemplslre dus e n eosjvs-
nirs, ou Je retrouve les preuves de votre 
bonus uniué .. Eh bien ! s'était «rois nuis 
aprèa le vol et l'émotion publique com
mençait à se calmer quand uu soir, nous 
vîmes srrlver le comte effaré, hors de lui, 
en prels i ans agitation inouïe. Il renaît 

annoncer qu'il avait découvert uni 
nouvelle piste ; que cette lois il croyait 
être s u la trace dn vrai coupable et qu'il 
partait à flottant même pour Marseille. 

Cabassou exécuta un soubressaut et 
faillit lâcher le plus effroyable liroa qui 
eut Jamais retenti sur ta OMMttbre. 

Pour Marseille i répéts44t. » 
comte de Orange) eat allé à Marseille A 
•eue époque. 

Eh I eus douta, dit M. de Resuie 
paire. 

Et c'était pour... es voir 

coudait» ua peu bisoà 
ditaans reproche. J 
depuis. Paru pour < 

Kétè absent p s i a 
nées. Mécontent de J ï _ 
oberçliss, il avait donné x 
i aon activité, et s'était M H 
né I ai plisnvu que lest 
au lit de mert de la msrqtrtgfTf -"t 
«aU tout et je, n'ïi pas eu Atoss l>7eâgi|l 
de lui demander des explications sur soo 

AU moins le zélé de M le comté s t II 
été oeurosoé de succès r 

Un sosiirs htsnvsillsnt enu'eurrtt 1» 
lèvres dn marqua. 

-tnpaaciiéineiit.rspsièlt-U i n c uns 
pointe dsdèloeiroLle, M je oe pisjsvrai 
msnVlil in Vouloir, car le coule 
Mrs était i cette époque on homme dt 

En flniatant, -M. de rinauiaplsie mis 
prendre la main de ion frère qu'il serra 
affectueusement dans les siennss. 

Cabaaaou avait écouté avec d u impres
sions diverses si -1-1-—linaass j asjsifi 
fission, le regard comme rivé M rlasjge 
du comte de Grangel. 

Lui, os devait être loi... et un. ton sang 
brûlait ses suera», peur un Stt . fUul 
eut ssuté i mgdsrga, M l'aulsasSBBSSSl 
an mains puisse»! es ' 

Ovisiit au comte.. U .a*.disait rlsa t une 
paleir livide .'ésarl WNssls». sssj .ns 
traita ; aa polttfaall.nua»valt ans tasrt. 
uoesnur fiaiita tapSj i an la ' 

HeureoManm, W. Ht gtnm 
arda pn t repriodrè 

- Je vmn prie de su'aieasar, dit M i 
CApsarao, a m ua p a a plaloj, t#4*-

M« el Mit oublier 11 point 
qu il nom resta A tettm.. j ' 

•ot on rnjau n trouvai 
malus, mars vous 
iejania prêt A von r 

pti; qa'llavos» 
•n»* (A ..««r». 

outr 


